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La réincarnation en question 
Suivant une large compilation de Sylviane Dupaix-Le Breton 
Mise en forme de Jacques Blanc-Garin 

L'étrange 

 
 

S'il est un sujet qui a fait couler beaucoup d'encre au cours du temps et fut le siège de joutes oratoires répétées, 
entre ceux qui croient et ceux qui ne croient pas, c'est bien la réincarnation. 
 
Ici, je ne partirai pas dans ce débat, par manque de connaissances personnelles sérieuses, n'ayant pas eu 
d'éléments flagrants de ce processus, sinon des informations troublantes, délivrées par des tiers et non reçues 
personnellement, qui ne peuvent faire office d'attestations que pour moi-même. Comme en toute chose, 
particulièrement en ce domaine touchant au paranormal, si l'on n'a pas fait l'expérience soi-même d'un 
phénomène, il est vain de prendre position pour ou contre. 
 
Je resterai donc sur le terrain des affirmations que l'on peut extraire des nombreux textes dictés à notre monde 
par ceux qui sont déjà dans l'autre monde, de même qu'aux écrits de sommités en la matière. 
Pour cela, je me référerai en très grande partie à une excellente et riche compilation réalisée par Sylviane 
Dupaix-Le Breton qui nous l'a confiée pour partage. 
 
Certaines citations relevées par Sylviane, concernant la réincarnation, sont issues en partie des messages post-
mortem délivrés par ceux que l'on appelle les "Grands Messagers", en particulier Pierre Monnier et Arnaud 
Gourvennec. Nous avons déjà beaucoup parlé de ces deux messagers dans notre revue, dont les "pensées" 
ont été reçues en écriture automatique, d'une part par la maman de Pierre, et d'autre part par le papa d'Arnaud. 
Ce sont deux Messagers qui se trouvent à des niveaux que l'on a coutume de décrire comme "Christiques". 
Une définition simple nous dit que "L'état christique concerne le plus haut degré d'élévation que nous puissions 
atteindre, en respectant et appliquant un certain nombre de lois spirituelles, dont en premier lieu l'amour 
inconditionnel". 
 
Mais Sylviane ne s'arrête pas là, car elle nous donne ensuite la perception qu'en ont (ou qu'en ont eu) divers 
personnages de référence s'étant intéressés au phénomène : Allan Kardec (pédagogue, fondateur du 
spiritisme), François Brune (prêtre orthodoxe), le père Martin (prêtre catholique), Swedenborg (scientifique, 
théologien et philosophe suédois), Alain Guillo (écrivain) et Jean Prieur (professeur, écrivain). Ils seront cités 
au fur et à mesure, par rapport aux éclairages qu'ils apportent sur le sujet. 
 
Sans avoir la prétention de me substituer à eux, si cela me semble utile, j'apporterai quand même quelques 
commentaires dans le fil de l'article et ce sera toujours en bleu. 
Vu la longueur de ce texte, il sera publié en 2 fois pour ne pas monopoliser trop de pages sur un seul sujet. 
 

 
 

Commençons par Pierre Monnier, très nuancé sur le sujet lorsqu'il nous dit : 

 

"Ce que vous appelez réincarnation, c’est en général par repentir que l’âme demande à recommencer 

l’œuvre charnelle… cette question de la réincarnation soulève des problèmes très troublants pour les 

intelligences terrestres, impossibles à comprendre, tant vos regards spirituels sont aveuglés par la 

matière, j’évite le plus souvent d’en parler pour cette raison". 

 
C'est bien ce que nous retrouvons avec le père François Brune lorsqu'il signale dans "Les morts nous 

parlent" : 

 

"L'incapacité totale qu'ont beaucoup de gens à imaginer ou désirer, une autre vie que celle que nous 

connaissons sur la terre : pour bien des gens, un corps que l'on ne peut pas voir avec nos yeux de chair ne 

peut être un corps - un corps qui n'a plus besoin de manger et ne peut plus "faire l'amour" n'a plus aucun 

intérêt ! Les joies supérieures n'ont pour eux aucun attrait". 

 
Voyons aussi ce que nous en dit Arnaud Gourvennec. Il est bien plus direct que Pierre Monnier, tout 

en restant humble face au sujet, ceci malgré le niveau où il se trouve, encore loin de recéler toutes les 

réponses : 
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"Les faux maîtres sur terre et ailleurs, nous suggèrent des idées fausses et enseignent hors de la vérité. 

Que dans le plan de Dieu, il y ait dans le mystère de Sa bonté et de Sa puissance, et dans les sphères que 

je ne connais pas, un salut possible, peut-être... il s'agit de ma part d'une interrogation ne contenant pas la 

moindre parcelle de réponse... la clé des mystères n'est ni sur terre, ni où je suis, mais bien plus haut, 

dans l'ici vers Dieu… les vivants de l'autre monde sont encore plus divisés sur la question que les vivants 

de celui-ci". 

 
Il se garde bien d'apporter des réponses, alors que Pierre Monnier précise un peu plus, notamment 

sur l'aspect fréquence de la réincarnation, mais aussi sur le choix à faire : 

 

"La réincarnation se produit parfois, mais bien moins fréquemment que ne le croient certains. Elle est 

souvent conseillée, comme moyen plus rapide de faire l’évolution obligatoire à l’atteinte du bonheur vers 

lequel nous tendons tous et que nous ne connaîtrons que dans la fusion avec Dieu… cependant, elle reste, 

pour ainsi dire, toujours facultative, c’est une obligation exceptionnelle", 

 

Mais il ajoute judicieusement : 

 

"Même quand une âme comprend que son évolution pourrait être plus rapide en acceptant de revenir sur 

terre, elle y renonce souvent pour ne pas briser le lien d'amour avec ceux qu'elle a laissés sur terre". 

 

Ce dernier aspect est très important, car cela veut bien dire que les âmes qui s'aiment ne sont jamais 

séparées. 

Combien de fois avons-nous été confrontés avec Monique, à cette angoisse de ceux qui restent et qui 

se demandent s'ils reverront leurs êtres chers en passant à leur tour dans le monde d'après. Bien sûr 

qu'il y aura des retrouvailles célestes, c'est ce qu'il faut garder en mémoire. 

Dans tous les contacts que nous avons réalisés en Tci ou en écriture spirituelle, nous n'avons jamais 

reçu de message nous laissant entrevoir une arrivée seul(e) de l'autre côté. Les êtres chers sont là pour 

nous accueillir, bien que cela ne préjuge en rien le fait de rester définitivement sur les mêmes plans, 

chacun pouvant avoir une élévation différente. Mais nous avons compris qu'il y a toujours possibilité de 

se rejoindre par la suite. 

 

Mais en matière de réincarnation, n'oublions pas que nous n'avons pas tous la même vision, ni les 
mêmes souhaits et c'est cela qui va faire des différences. C'est ce que nous décrit très bien le père 

Martin : 

 

"Peut-être que dans ce domaine-là, comme en d'autres, il nous sera peut-être fait selon nos désirs ! 

- Si pour vous l'amour est éternel, si vos "défunts" vous restent proches par la pensée et surtout par le 

cœur, alors le "fil n'est pas coupé" ils sont vos soutiens et vos guides sur la terre et ils seront les premiers à 

vous accueillir au seuil de l'au-delà, le jour de votre passage,  

- si par contre, vous ne croyez qu'en la matière, si vos seuls horizons sont les valeurs d'ici-bas, quel 

désarroi de vous retrouver dans un monde désincarné ! Enfermés dans vos appétits et vos peurs, vous 

risquez de ne pas trouver la lumière assez attractive et d'errer dans un "bas-astral" si proche encore de 

tant de réalités matérielles - vous serez assoiffé de réincarnation et Dieu qui a pitié de chaque être vous 

accordera peut-être une autre chance s'il n'y a pas d'autre moyen de vous libérer !". 

 
Nous retrouvons cela aussi chez Alain Guillo, avec l'affirmation suivante qui lui fut délivrée par sa 

maman dans l'autre monde : 

 

"Si tu crois en la réincarnation, elle existe, si tu n’y crois pas, elle n’existe pas… si tu crois en la 

prédestination, elle existe, si tu n’y crois pas, elle n’existe pas, tout est en toi". 

 

À ce point, il est donc important de noter que ce sont nos pensées, puisqu'elles perdurent même après 

notre passage dans l'autre monde, qui vont nous orienter vers ce que nous croyons. Cela bien sûr dans 

les premiers temps et premiers niveaux où nous évoluerons, mais ensuite, de progressions en 

progressions, d'autres vérités se révéleront, mais encore loin probablement, comme le laisse entendre 

Arnaud de Gourvennec, de LA vérité. 



26 Le Messager n°112 
 

 
Continuons en nous référant des commentaires de François Brune dans la préface au livre d'Alain 

Guillo "A l'adresse de ceux qui cherchent". 

Nous découvrons là une orientation donnant une autre image de la réincarnation : 

 

"Le "sur-moi" dont parle sa mère depuis l'au-delà, est composé d'un vivant sur terre et de tout un groupe 

de trépassés vivant désormais dans l'au-delà. Elle-même retrouve ainsi dans l'au-delà, ses parents, 

d'autres membres de sa famille, mais aussi quantité de gens qu'elle ne connaissait pas… certains avaient 

partagé tout ou partie de mon existence… ils étaient moi, j'étais eux et je ne le savais pas… ils étaient du 

voyage… à travers elle, ils ont vécu, souffert, aimé… avec elle ils ont évolué. 

 

Et il en est de même pour Alain, à son tour, sa mère s'est "intégrée" à son âme… ces regroupements se 

font par affinité, comme sur terre… ils ne sont pas toujours définitifs… certains peuvent se sentir mal à 

l'aise, ne pas suivre l'évolution des autres au même rythme et quitter le groupe… c'est ce mécanisme qui 

serait sous-jacent à quantité de cas où l'on croit retrouver des impressions ou des souvenirs d'une vie 

antérieure". 

 

Il continue avec la conception avancée par la maman au sujet de l'évolution des âmes : 

 

"Pour la mère d'Alain, et pour d'autres entités spirituelles avec lesquelles il (Alain) était en 

communication, il y aurait pour chacun de nous, après la mort, selon les cas, trois possibilités : 

- La voie directe, sans aucune forme de réincarnation, avec évolution continue d'étape en étape dans l'au-

delà ; 

- La réincarnation par retour sur terre pour recommencer une autre vie ; 

- La réincarnation par association étroite, par symbiose. "Les anciens font partie de moi" disait sa mère... 

"J'avais en moi du neuf, petite âme issue de la matière terrestre, et du vieux, mes "réincarnations", ces 

âmes qui ont vécu avant moi et sont devenues moi-même". "De la même façon", dit-elle à son fils, "ici des 

âmes t'attendent pour partager ton butin spirituel... elles t'ont aidé à l'engranger... tu étais leurs 

réincarnations". 

 

Ces "accompagnateurs" comme elles les appellent aussi parfois, peuvent venir de temps reculés et alors 

ne rien comprendre à notre époque, et nous donner de mauvais conseils. 

 

Nous sommes là, avec Alain Guillo, très loin de quantité d'élucubrations, plus ou moins sincères, qui sont 

dispensées de tous côtés, comme de véritables révélations, mais qui ne sont jamais d'accord entre elles. 

Bref, les choses ne sont pas aussi simples qu'on le croit…". 

 

Voilà pourquoi, avec Monique, nous avons toujours mis en garde vis-à-vis des messages de l'Au-delà 

qui chercheraient à nous donner des conseils de vie, voire à nous orienter sur certains chemins. 

 

Pour revenir aux propos de la maman d'Alain, rapportés par la plume de François, ce serait alors une 

sorte de symbiose entre esprits, un transfert du désincarné vers l'incarné. D'ailleurs, nous retrouvons 
des propos similaires chez Jean Prieur lorsqu'il se dit : 

 

"Convaincu de l'existence très fréquente de "possessions" ou tout simplement de "parasitages", avec 

toujours le motif de la nostalgie de l'incarnation. 

 

Ces nostalgiques de l'incarnation voudraient survivre sur notre plan et récupérer ce qu'ils ont perdu… 

réalisant que la chair est détruite pour toujours, ils désirent un corps physique où ils pourront vivre par 

procuration… à la recherche de satisfactions temporelles et sensuelles, ils essaient de s'emparer d'un 

incarné avec lequel ils aient des affinités… la plupart du temps, la personne infestée garde son libre 
arbitre ; elle n'a pas conscience d'être parasitée". 

 

Rendez-vous au trimestre prochain pour la suite et fin de cet article. 

 
 


